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Ce n’est pas un ha sard si c’est au XX  siècle que fut écrit 1984, roman
im pla cable sur les rap ports entre un dis cours au to ri taire, celui du Mi‐ 
nis tère de la Vé ri té, ex pri mé à tra vers la nov langue, et la ré sis tance
que ce dis cours fait naître. C’est avec pes si misme que George Or well
dé peint les ef forts que fait Wins ton, son héros, pour ré sis ter. Il n’est
pas in no cent que le pre mier geste de ré sis tance de celui- ci soit l’écri‐ 
ture, ten ta tive dé ri soire de lut ter contre le dis cours au to ri taire par un
contre- discours. On le sait, la ré sis tance de Wins ton est vouée à
l’échec, et la force du dis cours au to ri taire est telle, dans le roman, que
le héros se voit fi na le ment ré duit à y adhé rer, comme en té moigne
l’ex pli cit du roman :
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« LA LUTTE ÉTAIT TER MI NÉE. 
IL AVAIT REM POR TÉ LA VIC TOIRE SUR LUI- MÊME. 
IL AI MAIT BIG BRO THER. » (Or well 1950 : 417)

Sans doute son échec était- il conte nu en germes dans le début de
son jour nal qui, après quelques lignes per son nelles, dé gé nère ra pi de‐ 
ment en un dis cours très sem blable à la nov langue sim pli fi ca trice
mar te lée par le Mi nis tère de la Vé ri té, comme si le dis cours au to ri‐ 
taire fa çon nait lui- même la ré sis tance qu’il en gendre  : «  Il s’aper çut
que pen dant qu’il s’était ou blié à mé di ter, il avait écrit d’une façon au ‐
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to ma tique. Ce n’était plus la même écri ture mal adroite et ser rée. Sa
plume avait glis sé vo lup tueu se ment sur le pa pier lisse et avait tracé
plu sieurs fois, en grandes ma jus cules nettes, les mots :

À BAS BIG BRO THER 
À BAS BIG BRO THER 
À BAS BIG BRO THER 
À BAS BIG BRO THER 
À BAS BIG BRO THER. » (Or well 1950 : 32-33)

Les ten ta tives de ré sis tance à un dis cours au to ri taire ne sont heu reu‐ 
se ment pas toutes vouées à l’échec. Ce nou veau nu mé ro de la revue
Textes et contextes consacre pré ci sé ment sa ré flexion aux rap ports de
force qui se nouent de puis le début du XX  siècle entre dif fé rentes
formes de dis cours au to ri taire et les ré sis tances qu’elles font naître.
Par « dis cours au to ri taires » nous en ten dons une grande va rié té de
types de dis cours pro duits ou im po sés par les ré gimes to ta li taires ou,
plus lar ge ment, au to ri taires ou en core par un pou voir cen tral do mi‐ 
nant vis- à-vis de ses co lo nies, de ses ré gions ou de la pé ri phé rie. La
pé riode concer née est le XX  siècle et le début du XXI  ; les aires géo‐ 
gra phiques cou vertes sont l’Ita lie, l’Al le magne, Cuba, les ter ri toires
ma jo ri tai re ment mayas du Chia pas (Mexique) et de l’Ixcán (Gua te ma‐ 
la), le Bré sil, l’Es pagne sans ou blier la Grande- Bretagne et les États- 
Unis. Il ap pa raît donc déjà que cer tains pays se prêtent à l’étude de
l’émer gence de formes de ré sis tances en contexte au to ri taire voire
to ta li taire (Ita lie, Al le magne, Es pagne, Cuba, Bré sil) mais l’his toire du
XX  siècle ne nous fait pas ou blier que le contexte dé mo cra tique est
ca pable de pro duire ses propres dis cours au to ri taires – ceux qui em‐ 
pêchent toute li ber té de pen sée – dont il y a fort à pa rier qu’ils gé‐ 
nèrent aussi des ma ni fes ta tions de ré sis tance. Dans son ou vrage Le
pou voir de la langue et la li ber té de l’es prit, Jacques De witte avance
d’ailleurs l’idée que les lan gages to ta li taires n’ap par tiennent pas for‐ 
cé ment au passé et que « nos so cié tés sont à la fois anti- totalitaires
et néo- totalitaires » (2007 : 28), en s’ap puyant sur l’exemple du « po li‐ 
ti que ment cor rect  ». Nous fai sons nôtre l’idée, éga le ment énon cée
par De witte, selon la quelle les lan gages to ta li taires me nacent ou abo‐ 
lissent «  la pos si bi li té même d’une pa role et d’une pen sée libre » et
im pliquent une «  for clu sion de l’al té ri té  » 1, ins tau rant le «  règne du
Même » (2007  : 18), en l’élar gis sant à ce que nous dé si gnons comme
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«  dis cours au to ri taires  »  ; ceux- là mêmes qui en im po sant l’obéis‐ 
sance in vitent aussi par fois à la déso béis sance, à la ré sis tance.

Si le terme de « ré sis tance » dé signe d’abord au sens strict, à par tir de
juin 40, l’op po si tion clan des tine à l’oc cu pant al le mand en France, il
est pris ici dans son sens le plus large pour ren voyer « aux formes di‐ 
verses de contes ta tion que les écri vains et les in tel lec tuels op posent
à un pou voir to ta li taire  » (Vaillant 2002  : 519) ou au to ri taire, selon
notre lo gique, et, dans cer tains cas, on par le ra éga le ment de « dis si‐ 
dence » (en par ti cu lier à Cuba). La ré sis tance de vient le co rol laire de
l’au to ri té et la mise en re la tion des deux termes in vite à étu dier la
ten sion qui les lie.

4

Le dis cours au to ri taire est donc consi dé ré comme ins tru ment po li‐ 
tique au ser vice du pou voir et les dif fé rents ar ticles ana lysent sa rhé‐ 
to rique, les phé no mènes de pro pa gande ou ma ni pu la tion in duits ainsi
que la cen sure, mais aussi les es paces de li ber té ou verts par les
formes de ré sis tances dans le contexte au to ri taire, leur dy na mique,
les mo da li tés qui per mettent d’échap per à l’em prise de l’au to ri ta risme
(l’exil, la créa tion, les formes sub ver sives de lan gage, l’af fir ma tion de
l’his toire in di vi duelle ou ré gio nale face à l’His toire of fi cielle…). Dans
tous les cas, les po si tions idéo lo giques se ront pré ci sées et mises en
rap port avec les qua li tés es thé tiques quand les ar ticles portent sur
les pro duc tions ar tis tiques. Dans cette op tique, il est pos sible de s’in‐ 
ter ro ger sur la dé mo cra tie (ou l’ab sence de dé mo cra tie) in terne aux
dif fé rentes formes ar tis tiques (Wolf 2003), aux rap ports qui se nouent
entre l’au teur (l’au to ri té ?) et le lec teur/le spec ta teur (Bouju 2010), sur
les formes d’adhé sion sus ci tées par le créa teur, sur la marge de li ber‐ 
té (de ré sis tance  ?) lais sée au lec teur. Les créa tions ar tis tiques pro‐ 
duites en temps de dé mo cra tie pour raient ap pa raître comme des
formes de dis cours au to ri taires, alors que celles qui sur gissent en
contexte au to ri taire et contraintes par la cen sure peuvent ins tau rer
une dé mo cra tie in terne et donc une forme de ré sis tance.

5

Dans sa contri bu tion, Sté pha nie Lan fran chi brosse un ta bleau de
l'état de la cri tique lit té raire dans l'Ita lie fas ciste et montre de quelle
ma nière le débat idéo lo gique dé par ta geant les in tel lec tuels sur la
ques tion de l'adhé sion au ré gime se su per pose au débat stric te ment
es thé tique, faus sant par fois consi dé ra ble ment les prises de parti des
uns et des autres. Elle montre que ce qui a long temps été consi dé ré
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comme un « exil in té rieur » de la part de cer tains hommes hos tiles au
fas cisme, qui pro dui sirent d'ex cel lents ou vrages de cri tique lit té raire
pen dant le Ven ten nio mais ne s'op po sèrent pas ou ver te ment au ré‐ 
gime, peut être en vi sa gé comme une forme de ré sis tance.

Trois ar ticles sont consa crés à la langue du III Reich, cha cun dans
une op tique dif fé rente même si deux d’entre eux traitent des écrits
du ro ma niste al le mand d’ori gine juive, Vik tor Klem pe rer. Les trois au‐ 
teurs s’at tachent à dé mon trer la dé for ma tion vou lue de la pen sée qui
ré sulte de l’as ser vis se ment de la langue al le mande à l’idéo lo gie nazie,
moins dans son uti li sa tion po li tique et théo rique pour pro mou voir les
idées nationales- socialistes pro pre ment dites que dans l’im po si tion
bru tale ou in si dieuse d’une langue pauvre et dé for mée dont l’effet
per vers est la sup pres sion de la ré flexion cri tique rem pla cée par des
for mules à l’emporte- pièce vi sant au ni vel le ment de la pen sée. De ce
fait, chez Klem pe rer, do cu men ter et ana ly ser la langue de vient une
dé fense de l’es prit cri tique comme fa cul té de l’homme en gé né ral en
même temps qu’une forme de ré sis tance à l’op pres sion par ti cu lière
du ré gime nazi. Tan dis que Bé né dicte Abra ham sou ligne da van tage le
pro ces sus d’ana lyse de la langue sur le plan phi lo lo gique en re le vant
l’im por tance de l’acte d’écri ture comme aide pour conti nuer à vivre,
Arvi Sepp se concentre plu tôt sur l’acte de ré sis tance que consti tue la
ré dac tion d’un jour nal in time en met tant l'ac cent sur ses dif fé rentes
fonc tions : té moi gner, sur vivre et thé ra pie par l’écri ture. Le thème du
troi sième ar ticle est l’uti li sa tion de la langue du troi sième Reich dans
la lit té ra ture al le mande consa crée aux pro vinces orien tales per dues
par l’Al le magne après 1945. Jean- Luc Ger rer ana lyse la ten sion entre
la langue du pou voir exa cer bant une ger ma ni té agres sive contre les
voi sins slaves ainsi que contre les par ti cu la rismes lo caux et les actes
de ré sis tance par le refus, l’iro nie ou la pa ro die dans des ou vrages
pré sen tant une vi sion cri tique du passé al le mand et des res pon sa bi li‐ 
tés al le mandes dans la perte des pro vinces concer nées.

7 e 

Deux ar ticles portent sur la ré pres sion subie par les ré gions pé ri phé‐ 
riques dans une Es pagne fran quiste qui ne to lère pas les spé ci fi ci tés
lo cales. Dans ce cadre, Alexan dra Palau étu die la po li tique an ti ca ta‐ 
lane menée par les troupes fran quistes en ter ri toire ca ta lan dès la loi
du 5 avril 1938 avec l’abro ga tion du Sta tut d’Au to no mie de la Ca ta‐ 
logne. Elle montre com ment des me sures lé gales de ré pres sion lin‐ 
guis tique et cultu relle ont visé à ré duire à néant l’iden ti té ca ta lane et

8



Discours autoritaires et résistances aux xxe et xxie siècles

Le texte seul, hors citations, est utilisable sous Licence CC BY 4.0. Les autres éléments (illustrations,
fichiers annexes importés) sont susceptibles d’être soumis à des autorisations d’usage spécifiques.

sont de ve nues des ins tru ments po li tiques au ser vice d’un pou voir au‐ 
to ri taire. Elle re joint l’opi nion de cer tains his to riens qui n’hé sitent pas
à par ler de «  vé ri table gé no cide cultu rel  ». Cen trée sur une ré gion
moins connue pour son af fir ma tion iden ti taire que la Ca ta logne ou le
Pays Basque, l’étude de Faus to Ga ra sa rap pelle com ment l’Es pagne
fran quiste fait de l’uni ta risme le fon de ment d’un ré gime qui ne sup‐ 
porte pas les par ti cu la rismes ré gio naux mais peut éga le ment les ac‐ 
cep ter en les ins tru men ta li sant. Il s’in té resse au cas de l’Ara gon qui
n’ébauche une conscience po li tique re ven di ca tive qu’à par tir de la fin
des an nées soixante et ana lyse com ment naît et s’ex prime cette
conscience ré gio nale au sein d’un État au to ri taire mais dans une at‐ 
mo sphère de fin de règne.

Le genre théâ tral et ses po ten tia li tés ont ins pi ré trois études qui
portent sur des aires géo gra phiques ou des époques dif fé rentes  :
L’Es pagne en guerre ou à la char nière entre le XX  et le XXI  siècles et
le Bré sil ou plus pré ci sé ment l’état de São Paulo, vic time de la cen‐ 
sure. L’ar ticle d’Éve lyne Ricci nous plonge dans un théâtre d’ur gence
pro duit pen dant la Guerre d’Es pagne dans le camp ré pu bli cain. À tra‐ 
vers deux pièces de deux au teurs (La Conquis ta de Ma drid, de César
M. Ar co na da, et Som bras de hé roes, de Germán Blei berg), elle met en
avant le sur gis se ment d’un théâtre po li tique, proche de l’agit- prop,
qui se mo bi lise contre le fas cisme tout en créant un ré per toire ori gi‐ 
nal et no va teur qui prouve qu’il est pos sible de conci lier re cherche
es thé tique et en ga ge ment po li tique. Émi lie Lu mière ana lyse des
pièces de théâtre es pa gnoles contem po raines qui s’em ploient à dé‐ 
non cer la ma ni pu la tion de l’his toire par le pou voir (qu’il s’agisse du
fran quisme, de la Conquête ou de la co lo ni sa tion en Amé rique du
Sud). Elle montre l’ef fi ca ci té du théâtre mé ta his to rique contem po rain
qui ne se contente pas de dé non cer le dis cours of fi ciel mais le ré vise
en étant ca pable de pro po ser une écri ture his to rique al ter na tive, non
au to ri taire, fon dée sur la sub jec ti vi té, le dé cen tre ment et le dia lo‐ 
gisme. Enfin, Mayra Ro drigues Gomes et Eliza Ba che ga Ca sa dei s’in‐ 
té ressent aux pro ces sus de cen sure au Bré sil entre 1925 et 1970 à tra‐ 
vers le prisme d’une pièce de théâtre, Deus Lhe Pague. Leur ar ticle
montre, en par ti cu lier, com ment la cen sure, à tra vers le temps, re‐ 
flète les va ria tions du dis cours au to ri taire et du contexte cultu rel
dans le quel il émerge. Elles pro posent ainsi une ré flexion à la fois sur
la spé ci fi ci té du dis cours au to ri taire au Bré sil et sur les pro ces sus
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d’émer gence des fi gures ima gi naires dans un contexte do mi né par un
dis cours au to ri taire.

Le conti nent amé ri cain a éga le ment sus ci té des ré flexions sur la lit té‐ 
ra ture cu baine dis si dente et les dis cours in sur gés à la fron tière entre
le Mexique et le Gua te ma la. Dans un pre mier temps, Au drey Aubou
rap pelle qu’avec la ré vo lu tion de 59 à Cuba naît une my tho lo gie cen‐ 
trée sur la fi gure cha ris ma tique de Fidel Cas tro qui de vient le héros
d’un grand récit épique ; elle place au cœur de son étude six au teurs
qua li fiés de dis si dents qui dé noncent le ré gime en pre nant pour cible
le mythe. Elle montre com ment, grâce à un pro ces sus de dé cons truc‐ 
tion lit té raire, nous pas sons d’une « lé gende dorée » du lea der à une
«  lé gende noire  ». Enfin, l'ar ticle de Ana Lo re na Car rillo et Na tha lie
Gal land a pour objet les dis cours in sur gés du Gua te ma la (essai de
Mario Paye ras, fon da teur de l’Ejér ci to Guer rille ro de los Pobres) et du
Chia pas (com mu ni qués du Sub co man dante Mar cos, di ri geant de
l’Ejér ci to Za pa tis ta de Liberación Na cio nal) pro duits à la fin du XX

siècle, face à la «  sale guerre » exer cée contre les po pu la tions in di‐ 
gènes ma jo ri tai re ment mayas de part et d'autre de la fron tière. Se
livrent ainsi deux pro po si tions du monde qui tâchent de construire
par l'écri ture une issue aux mul tiples formes de la ré pres sion po li‐ 
tique. La pers pec tive cri tique adop tée s'at tache à pro blé ma ti ser les
liens qui unissent dans ces es paces de confins, in sur rec tion, poé sie et
uto pie.
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Trois ar ticles, enfin, concernent le do maine an glo phone (Grande- 
Bretagne et États- Unis), étu diant à la fois la mise en place d’un dis‐ 
cours au to ri taire en contexte dé mo cra tique et les formes de ré sis‐ 
tance qui émergent face à lui. Deux de ces ar ticles portent sur une
pé riode par ti cu lière, celle de la Pre mière Guerre mon diale, pen dant
la quelle le dis cours au to ri taire iden ti fié est celui qui ap pe lait à une
unité na tio nale et à un ef fort de guerre afin de per mettre à la
Grande- Bretagne et à ses al liés de triom pher. Ainsi, Fa bien Jean nier
étu die la ré sis tance au pro ces sus de di lu tion que le gou ver ne ment
bri tan nique met en place au cours des an nées 1915 et 1916 dans les
usines de Glas gow afin d'or ga ni ser au mieux l'ap pa reil de pro duc tion
au ser vice de l'in dus trie de guerre. Si la ré sis tance au dis cours au to ri‐ 
taire du gou ver ne ment est un échec, l’ar ticle montre bien que même
dans des cas où le dis cours au to ri taire s’ap puie sur la dé fense de va‐ 
leurs a prio ri par ta gées par tous, il peut néan moins gé né rer des

11



Discours autoritaires et résistances aux xxe et xxie siècles

Le texte seul, hors citations, est utilisable sous Licence CC BY 4.0. Les autres éléments (illustrations,
fichiers annexes importés) sont susceptibles d’être soumis à des autorisations d’usage spécifiques.

Bouju, Em ma nuel (2010). L’au to ri té en
lit té ra ture. (= In ter fé rences, série «  Ca‐ 
hiers du Groupe Phi »), Rennes : PUR.

De witte, Jacques (2007). Le pou voir de
la langue et la li ber té de l’es prit. Paris  :
Mi cha lon.

Or well, George (1950). 1984. Paris : Gal‐ 
li mard. Trad. Amé lie Au di ber ti.

Vaillant, Alain (2002). « Ré sis tance », in :
Paul Aron, Denis Saint- Jacques, Alain
Viala, Eds. Le Dic tion naire du Lit té raire.
Paris : PUF, 519-520.

Wolf, Nelly (2003). Le roman de la dé‐ 
mo cra tie. Vin cennes : PUV.

formes de ré sis tance liées à ses consé quences pra tiques – dans ce
cas pré cis, l’em pri son ne ment de res pon sables syn di caux ou la cen‐ 
sure. John Mul len s’in té resse éga le ment à la Grande Guerre, mais d’un
point de vue tout à fait dif fé rent. C’est à la vie cultu relle en Grande- 
Bretagne, et plus pré ci sé ment au music- hall, qu’il consacre son ar‐ 
ticle, mon trant com ment les suc cès de music- hall de l’époque re flé‐ 
taient ou non la pro pa gande pa trio tique. Il met en évi dence, en par ti‐ 
cu lier, l’évo lu tion du conte nu des chan sons au cours de la guerre, de
l’en thou siasme du tout début à une re mise en ques tion non pas de
l’ef fort de guerre lui- même mais de ses consé quences sur le peuple,
qui consti tuait l’es sen tiel du pu blic du music- hall. Comme Jean nier,
Mul len in siste sur la spé ci fi ci té du dis cours de pro pa gande en pé‐ 
riode de guerre. L’ar ticle de David Roche, enfin, pro pose un pa no ra ma
du film de zom bie entre les an nées 1930 et la pé riode ultra- 
contemporaine. La pé riode étu diée est plus longue, et le contexte
clai re ment dé mo cra tique, même si dans le cas des films des an nées
1930 le contexte co lo nial de meure pré gnant. Après un tour d’ho ri zon
des théo ries post- structuralistes de l’au to ri té (Al thus ser, Fou cault,
Ros set, But ler), Roche pro pose une lec ture de la fi gure du zom bie en
termes de ré sis tance ou non à un dis cours do mi nant, celui de la so‐ 
cié té contem po raine, dé mon trant ainsi le po ten tiel au to ri taire du
contexte dé mo cra tique et les formes de ré sis tance qui peuvent s’éla‐ 
bo rer dans un tel contexte. Son ana lyse des films de zom bie pour rait
être rap pro chée du tra vail de Nelly Wolf sur les liens entre roman et
dé mo cra tie. On pour rait sug gé rer qu’au XX  siècle c’est entre le ci né‐ 
ma et la dé mo cra tie telle qu’on la connaît dans le monde oc ci den tal
que se dé ve loppent des rap ports com plexes met tant en jeu les no‐ 
tions d’au to ri té et de ré sis tance.
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1  Sou li gné dans le texte.
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